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La Newsletter qui vous fait entrer dans le monde de la Guéoula… 
 
Au sommaire du « Vive le Roi » n°57 : 

 
 

Editorial : « 5770 : Le dévoilement, c’est maintenant ! » 
 

Résumé du Dvar Mal’hout : Chabbat Tetsavé 5752-1992 
 

 
« Adar 5770 au 770 avec les français » 

  
Lien de la semaine 
Reportages photos, cours en vidéos, musique, liens, sites, etc. 
N’oubliez pas d’envoyer vos commentaires sur le site  
et de le faire connaître autour de vous…  www.viveleroi770.com 

 
Récit :  « Qu’est-il arrivé à Chimon ‘Haï ? » 
Histoire vécue – Etincelles de Guéoula de R. Yossi Haddad 

 
Guéoula et Machia’h  
« 5770 : C’est à ce moment-là… » 

 
 Igueroth Kodech 
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l  Editorial   

5770 : le dévoilement 
c’est maintenant ! 
 
La perfection du chiffre 7 (qui est 770) montre la perfection du 
travail des enfants d’Israël qui ont purifié, éclairci le monde par 
nos actions et notre travail pendant tout le temps de l’exil, car 
c’est alors (à ce moment là – Ndt) que nous sommes délivrés de 
l’exil (et il faut préciser que la délivrance est reliée avec le 
septième « La Guéoula lors de la septième année… car ils vont être 
sauvés lors de la septième année (Meguila 17b) ») et nous 
retournons en Terre d’Israël. (Kountrass Beit Rabbénou du Rabbi 
Roi Machia’h Chlita) 
 

  
Oui, c’est cette année, et je n’ai pas peur d’insister sur le fait que c’est lors de 
cette année que nous allons être délivrés de l’exil. Tout ce que nous pouvons faire actuellement pour nous préparer à cet événement de portée planétaire, est de nous renforcer dans toutes bonnes actions, actes de bonté et de gentillesse envers tout notre entourage, nos proches, nos parents, notre famille, nos voisins, nos amis, envers tout Juif ou non-Juif en bref tout le monde, être meilleur avec tout le monde, tout ceci est ce que le Rabbi Roi Machia’h a dénommé : « Une réaction en chaîne, chain reaction en anglais ».  C’est à dire : Un homme, de sa propre initiative va dire un mot gentil à son ami, un compliment. De ce compliment, cet ami va changer d’humeur et être lui-même plus gentil avec son voisin avec qui il était en conflit. De ce fait, son voisin renoncera à sa rancœur envers lui et décidera d’être plus aimable avec ses enfants, qui eux aussi vont être plus souriants et sympathiques dans leur école, puis ce sourire va contaminer toute l’école et tous les parents d’élèves qui, eux même vont être plus gentils entre eux… c’est comme cela que l’on 
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dévoile la Guéoula, juste un mot gentil avec l’un des membres de son entourage.  Ensuite, nous devons nous renforcer dans la Torah et les Commandements divins de la manière la plus joyeuse possible. Nous devons montrer à D.ieu que Ses Commandements sont pour nous, non seulement un plaisir, mais une véritable joie, chaque Mitsva est une fête pour chacun de nous. Hachem, lui-même sera fier de nous et par ce fait se dévoilera à nous plus tôt que prévu et nous serons tous très, très heureux, comme c’est écrit dans le Psaume 126 : « Cantique des degrés, alors que l’Eternel ramènera les captifs de Tsion, nous étions comme des rêveurs. Alors, Il emplira nos bouches de rires et notre langue d’allégresse… ».   

  Cette année, c’est 5770, on a plus le choix que de se dévoiler, dans toute notre grandeur, c’est comme un père qui rentre chez lui le soir, tous les enfants font un effort pour se comporter de la meilleure manière, se surpasser dans tout ce qu’il a apprit pour que son père soit fier de lui. Que D.ieu soit fier de nous, que le Rabbi Roi Machia’h qui nous a préparé pendant tant d’années soit fier de nous, qu’il nous montre son affection et que chacun non seulement soit plein de Mitsvot, mais bien plus que cela, que chacun soit à l’image du Rabbi Roi Machia’h, que chacun se surpasse en gentillesse, en accomplissement des Commandements de la plus belle manière, en joie et surtout, nous sommes au mois de Adar, le mois de la joie, du rire, des chants et même de l’humour. Alors que cette joie du mois de Adar se transforme en la joie illimitée et bénie de la délivrance véritable et complète de manière immédiate, car la Guéoula est déjà présente, le Machia’h est déjà présent, le troisième Temple descend actuellement du ciel et c’est à nous de dévoiler tout cela tout de suite !!! Vive le Roi Machia’h, Vive le Rabbi de tous les Juifs, Vive tous les Juifs, Vive la Torah et la nouvelle Torah, c’est à dire la ‘Hassidout, Vive D.ieu !!! 
 
 



 4

Dvar Malkhout 
L’Edit Royal 

RÉSUMÉ DU DISCOURS  DU RABBI, ROI MACHIA’H  CHABBAT TESTAVE Adar 5752   
Le nom caché 

 
Pourquoi le nom de Moché Rabbénou  

n’apparaît-il pas dans la Paracha Tetsavé :  
« Veata Tetsavé, et toi tu ordonneras aux enfants d’Israël » ?  

  Il y a deux réponses à cette question : A/ Parce que c’est dans la semaine de cette Paracha que Moché est parti de ce monde le 7 Adar. B/ Parce qu’il a dit (lorsqu’il a imploré la miséricorde divine suite à la faute du veau d’or) : « Sinon, efface-moi de Ton Livre (Tissa 32-32) », et la malédiction d’un Tsaddik, même conditionnelle, s’accomplit (Macoth 11a).  Moché est Israël et Israël est Moché Le mois d’Adar a été tiré au sort par le méchant Haman, et il fut satisfait car c’est le mois dans lequel Moché Rabbénou est parti de ce monde. Mais ce qu’il ne savait pas, c’est que le 7 Adar, c’est aussi l’anniversaire de la naissance de Moché Rabbénou. Moché représente tout Israël comme on peut le remarquer à plusieurs occasion dans la Torah et tout Israël équivaut à Moché, « le Nassi est tout » (Rachi sur ‘Houkat 21-21). Le mois d’Adar, en effet, n’a pas de mérite, ni le signe, le Mazal de ce mois, les poissons, n’ont pas de mérite particulier. C’est donc le mérite de Moché qui protège ce mois et fait que le Mazal (traduit aussi par la chance) de ce mois est fort et puissant pour les Juifs.    
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Le Mazal du Juif « Eïn Mazal LeIsraël, il n’y a pas de Mazal pour Israël (Traité Taanit) », et pourtant, Israël possède bien un Mazal. Et ce Mazal est infiniment plus élevé que tous les anges protecteurs et Mazal des nations car le Mazal d’Israël est le « Eïn », l’annulation de l’ego. C’est pour cela que l’on dit au même endroit, que « Bari Mazalé, son Mazal est fort et puissant », et cela s’écrit « Bar-Youd-Alef, celui qui possède le niveau du 11 » (Le 11 étant le niveau qui est au-dessus de celui de l’enchaînement des mondes comportant 10 Sefirot, alors que lui est du niveau de la Couronne, Keter qui surplombe tous les mondes).  Le Alef dans Adar Le 7 Adar, anniversaire et Hilloula de Moché Rabbénou, fait allusion aux sept jours de la création. Que signifie le mot « Adar » ? Le but de la création est que le Saint béni soit-Il réside en ce monde, le Alef (de Ano’hi, qui fait allusion à l’Essence de D.ieu) Dar (qui signifie : demeurer). A-Dar veut dire, le Alef va régner, demeurer dans ce monde, ici-bas. La Présence divine, selon la chronologie de la Torah, descendra et se révélera après les sept jours de la construction du sanctuaire qui vont du 23 Adar au premier jour du mois de Nissan.   Oui, mais quand ? Mais aujourd’hui, les Juifs s’inquiètent et demandent quand Hachem va t-il se dévoiler dans le troisième Temple lors de la Guéoula finale ? La réponse est : « Kvar Bati Legani, Je suis déjà arrivé dans mon jardin », en clair, la Che’hina, la Présence divine est déjà présente ici-bas, avec nous…  Le rapport entre le 7 Adar et la Paracha Tetsavé Nous avons déjà vu plus haut que la naissance de Moché, le 7 Adar, fait allusion à Israël car il équivaut à tout Israël. « Ata, toi » fait référence à l’essence de Moché et « VéAta, et toi », ce rajout de la lettre « Vav », représente le conduit et la descente du haut vers le bas. La Paracha finit sur l’encens que brûle le Grand-Prêtre Aharon sur l’autel. L’encens fait allusion à l’attachement entre l’Essence de l’âme et le Saint béni soit-Il qui se dévoile grâce aux lumières (mentionnées par la suite). Le fait que Moché soit né le 7 Adar fait référence au niveau de l’âme qui se situe au-dessus du nom (car le nom n’est donné à l’enfant que par la suite), c’est pour cela que le « Véata, et toi » qui fait allusion à l’Essence de D.ieu, qu’Il soit béni. Le mot « Tétsavé, tu ordonneras », contient la racine « Tsavta » qui signifie l’union entre Moché et les enfants d’Israël.  Adar et la délivrance finale Le travail du mois d’Adar, dans lequel « le Mazal est fort et puissant pour Israël », est d’amener la délivrance totale et définitive, de la manière la plus éclatante, grâce au Machia’h, notre juste qui est appelé « Adir, fort (Jérémie 30-21) », alors se dévoilera la force du Mazal d’Israël dans le monde entier qui sera une demeure pour Lui, qu’Il soit béni.  La construction du Temple Le point commun de toutes les sections qui se suivent dans le mois d’Adar est la construction du Sanctuaire et le dévoilement de la Che’hina, la Présence divine, dans le Temple. 
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Le mois d’Adar engage la préparation du mois de Nissan, mois des miracles, mois de la délivrance. Et le 11 Nissan montre clairement la fin du travail de toutes les générations et plus particulièrement la septième génération, qui a pour mission de terminer le travail du dévoilement de la Che’hina ici-bas, comme le fit Moché, lui aussi, septième berger d’Israël, premier et dernier sauveur. Et les aspects du 11 Adar, Chabbat de la Paracha Tetsavé, seront tous complétés le 11 Nissan.   Du 11 Adar au 11 Nissan Le 11 Nissan est lue la section qui correspond au prince de la tribu de Acher qui avait été béni : « Acher qui trempe les pieds dans l’huile (Vaye’hi 49-20) », ainsi que dans la Paracha Tissa dans laquelle est mentionnée l’huile d’onction « J’ai trouvé David, Mon serviteur, et avec Mon huile sainte, Je l’ai oint (Ps.89-21)», qui est la perfection du niveau de « Lorsque tu élèveras la tête des enfants d’Israël », grâce à l’onction de « Roch Bnéi Israël (dont les initiales forment le mot « Rabbi »), la Tête des Enfants d’Israël » en tant que roi Machia’h, qui viendra, nous sauvera, et nous emmènera sur notre Terre, de la manière la plus immédiate Mamach. 
 
Ye’hi Adoneinou, Moreinou VeRabeinou, Melekh HaMachia’h Leolam Vaèd ! 

 
Vive notre seigneur, notre maître,  

notre Rabbi, Roi Machia’h pour l’éternité ! 
 

 

*** 
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l Merveilles et prodiges de Guéoula 
 
 

Qu’est-il arrivé à Chimon ‘Haï ? 
 
Cela faisait déjà une dizaine de jours, que les tirs d’artillerie 
avaient commencé à toucher la ville de Guilo… Une salve de tirs 
perça le silence provisoire…, une femme de l’endroit, légèrement 
blessée, avait besoin d’aide ; Chimon, une nouvelle recrue de 
“Michmar Haguevoul”, se hâta de lui porter secours. 
 

  
Environ dix minutes après que les tirs eurent cessé, il revint 
vers la jeep pour appeler un médecin. C’est à ce moment précis qu’une nouvelle rafle est tirée. Une balle pénètre dans la poitrine de Chimon et il tombe sur le trottoir. Aucun infirmier ne se trouve à proximité et son état est extrêmement grave. Un caméraman de la Télévision bondit vers le jeune homme et, constatant que son pouls ne bat plus et qu’il ne respire plus, entreprend de pratiquer sur lui la respiration artificielle et de le réanimer. Dix ans plus tôt, pense-t-il, il a reçu une formation de réanimateur, et voilà qu’il lui est donné l’occasion de la mettre en pratique pour sauver ce garçon. Entre temps, arrive l’ambulance que ce dernier avait commandée pour la femme en difficulté. Un médecin en sort, qui décide de tenter de sauver le jeune homme. Il se trouve que ce médecin est un cardiologue. Il établit aussitôt que la balle a pénétré dans le cœur du soldat, l’a traversé et est ressortie de l’autre côté. Il n’y a pas grand chose à faire et le médecin est sur le point de déclarer le blessé perdu…, lorsque celui-ci se met à gémir et à montrer de légers signes de vie. L’ambulance reçoit alors l’ordre de foncer vers l’hôpital “Hadassah Ein Karem”. Le blessé est conduit immédiatement au bloc opératoire, où le professeur Lipkin, chef de la section chirurgicale et son équipe sont prêts à l’opérer, alors que son état est jugé gravissime. 
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Le médecin qui reçoit la famille de Chimon leur dit : “Priez et élevez vos cœurs vers le Créateur…” De longues heures vont passer, pendant lesquelles le jeune homme demeure sans connaissance. Seize jours vont se dérouler ensuite sans aucun changement. Tout le monde prie, des rabbins ont suggéré qu’on lui donne un nom supplémentaire : il se nomme désormais Chimon ‘Haï. Pendant ces deux semaines d’attente, un homme est entré un jour à l’hôpital, où les parents demeurent en permanence. Il se présente comme étant le Docteur Israël et il entreprend de leur raconter un fait extraordinaire : il y a une quinzaine d’années, son propre père se trouvait dans une situation médicale grave et les médecins avaient abandonné tout espoir. Il habitait à cette époque aux États-Unis, et quelqu’un évoqua devant lui la personnalité du Rabbi de Loubavitch, le Roi Machia’h. Aussi, au cours de l’un des premiers dimanches que le Rabbi Roi Machia’h allait ensuite régulièrement consacrer à la distribution des dollars, ce médecins se présenta devant le Rabbi et sollicita sa bénédiction pour la guérison complète de son père. Le Rabbi lui tendit un dollar en lui disant : « Ceci est pour la guérison de votre père, et vous transmettrez ce dollar ensuite à qui en aura besoin ! » Peu de temps après, son père se rétablit, grâce à D.ieu, mais il conserva le dollar, n’ayant pas oublié ce qu’avait demandé le Rabbi. C’est à cet effet qu’il était venu, disait-il, pour remettre ce dollar au père de Chimon ‘Haï, afin que ce dernier guérisse. Le père, Méir, s’empressa de placer le dollar sous l’oreiller de son fils inanimé. Après un certain temps, les parents du blessé remarquèrent que celui-ci remuait les doigts. Lorsqu’ils en firent part aux médecins, ceux-ci n’y accordèrent pas grande attention, déclarant qu’il s’agissait certainement de réflexes. Pourtant, les parents continuaient de croire qu’un miracle allait se produire. Et ce jour là, le dix-septième depuis son hospitalisation, Chimon ‘Haï ouvrit les yeux, et commença à bouger les pieds puis les mains… A tous ses visiteurs, le père montre le dollar de la bénédiction en racontant toute l’histoire avec Chimon ‘Haï à ses côtés sur un siège roulant, mais souriant et maître de ses facultés… Qu’il ait le mérite de progresser sur la voie de la guérison complète, très bientôt ! 
 
 
Yé’hi Adonénou Morénou VéRabénou Méle’h Hamachia’h Léolam Vaéd ! 
Tiré du livre « Etincelles de Guéoula » de R. Yossi Haddad 
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l Guéoula et Machia’h   
5770 : C’est à ce moment là ! 
 
Ce rapport étroit entre le Beith Rabbeinou du Rabbi Précédent et 
la Délivrance se reflète dans le nom même du bâtiment, « 770 ». En 
effet, il s’agit là de la valeur numérique du terme hébreu Paratsta, 
qui signifie « briser (les barrières) ».  
 

  Nous trouvons ainsi, sur le verset relatif à la naissance de Pérets, l’ancêtre de Machia’h [23], Paratsta alékha perets, un commentaire de nos Sages [24] : « Cela fait référence au Machia’h, comme il est écrit [25] : « Celui qui brise les barrières (Haporets) montera devant eux ». Car c’est bien là la mission de Machia’h : briser les barrières de l’exil et répandre la sainteté dans le monde. Un verset le proclame [26] : « Tu t’étendras (Oufaratsta) vers l’ouest, vers l’est, vers le nord et vers le sud ».  Le chiffre 7 est relié avec la réalité du monde, qui a été créé en sept jours, les sept jours de la création, et c’est aussi en rapport avec la purification du monde par le travail des enfants d’Israël, qui sont répartis en sept catégories, les sept niveaux de service de D.ieu, les sept branches de la Ménora, du Candélabre (Likoutei Torah Bealote’ha…).  Et selon tout cela, la perfection du chiffre 7 (qui est 770) montre la perfection du travail des enfants d’Israël qui ont purifié, éclairci le monde par nos actions et notre travail pendant tout le temps de l’exil, car c’est alors (à ce moment là – Ndt) que nous sommes délivrés de l’exil (et il faut préciser que la délivrance est reliée avec le septième « La Guéoula lors de la septième année… car ils vont être sauvés lors de la septième année (Meguila 17b) ») et nous retournons en Terre s’Israël.  Par ailleurs, le nombre 770 est un multiple du chiffre 7 [27]. Or, nos Sages enseignent [28] que « tous les septièmes sont chéris ». Il a été également expliqué [29] que le caractère précieux du septième d’une série se reflète dans la mission centrale confiée au peuple juif : faire descendre sur terre la Présence Divine de telle sorte qu’Elle apparaisse aussi manifeste que dans le Sanctuaire. C’est là le rôle assumé par notre génération, la septième depuis l’Admour HaZakène [30] : hâter la venue de Machia’h, l’avènement de l’ère où D.ieu Se révélera de nouveau aux yeux de tous et plus uniquement en microcosme.   



 10

 Il ne s’agit pas là d’une promesse lointaine mais bien d’une réalité imminente. Nous sommes au seuil de la Délivrance et même, sans aucun doute, en train de le franchir [31]. Nos Sages enseignent [32] qu’un Machia’h potentiel existe dans chaque génération. Cela implique qu’il vit parmi nous, attendant que nous reconnaissions sa mission et installions dans le monde un climat de nature à lui permettre de l’accomplir.   

  Puisse cela se produire dans un futur immédiat. Alors, tous ensemble, avec les synagogues et les maisons d’étude de diaspora, les « sanctuaires en microcosme », nous irons en Israël, à Jérusalem, dans le Beith HaMikdach.   
Adapté des discours du Rabbi de Loubavitch, Roi Machia’h 
prononcés les Chabbat Parchat Noa'h 5747 (1986) et Parchat Pin'has 5751 
(1991), le 28 Sivan 5751 (10 juin 1991), ainsi qu'à d'autres occasions    
 
[23] Béréchit (Genèse) 38:29. 
[24] Aggadat Béréchit, chap. 63. 
[25] Mi’ha (Michée) 2:13. 
[26] Béréchit (Genèse) 28:15. 
[27] Il correspond à dix fois sept et cent fois sept. La Kabbale enseigne que nous possédons dix attributs spirituels, 
chacun se subdivisant par tous les autres, soit dix fois dix égale cent. Dans ce contexte, le nombre 770 reflète le fait 
que le chiffre sept a imprégné chacune des dimensions de la personnalité humaine. 
[28] Vayikra Rabbah 29:11. 
[29] Cette idée est également développée dans les commentaires Bati LéGani des années 5710 (1950) et 5711 (1951). 
[30] Rabbi Chnéour Zalman de Liady, auteur du Tanya, premier Rabbi de Loubavitch. 
[31] Voir le chapitre intitulé « Au seuil de la Délivrance ». 
[32] Voir le ’Hatam Sofer, Responsa sur le volume ’Hochèn Michpat du Code des Lois Juives, vol. VI, Responsum 98 ; 
Sdei ’Hémèd, Péat HaSadé, Maaré’hèt Alef, principe 70. Voir aussi le chapitre intitulé « Machia’h dans chaque 
génération ».  
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l Iguerot Kodech  

 Esther Ito Perez (New York) - epitorez@gmail.com  Lettre n° 5265  Par la grâce de D.ieu, 11 Adar Chéni 5717, Brooklyn,  Aux dirigeantes des femmes et jeunes filles ‘Habad, appartenant au groupement de Bneï Brak, que D.ieu vous accorde longue vie,  Je vous bénis et vous salue,  Je fais réponse à votre lettre du 2 Adar Chéni et à celle qui la précédait. Vous me dites que les activités de votre groupement se sont affaiblies et vous me demandez ce qu’il convient de faire pour que ce groupement se maintienne, à l’avenir(1).  Il est bien évident que si, en tout endroit et à toute époque, nos Sages ont demandé que l’on connaisse l’élévation, dans le domaine de la sainteté, combien plus en est-il ainsi durant la présente époque et en notre Terre Sainte.  Il n’y a pas l’ombre d’un doute, à ce propos et cela veut dire que votre groupement doit se maintenir, bien plus, qu’il doit se développer. Il y a sûrement des femmes et des hommes pouvant agir pour qu’il en soit bien ainsi. A n’en pas douter, les moyens et les méthodes pour y parvenir doivent exister. Tout ceci dépend des conditions de l’endroit et surtout de la nature des hommes. Il serait donc judicieux que vous vous réunissiez toutes ensemble, afin d’établir un programme destiné à renouveler ces actions, à l’avenir et à les développer, pour l’avenir. De la sorte, on peut espérer que celles qui faisaient auparavant partie de la direction de ce groupement, puis, pour une certaine raison, ont affaibli leur participation, y occuperont de nouveau leurs fonctions. Comme on l’a dit, il est nécessaire d’élargir et de développer ce groupement. Pour cela, on en multipliera également les activités. Et, tout cela ne dépend 
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que de votre volonté, car les capacités ne manquent pas.  Bien plus, les jours de Pourim approchent. Or, ils ont la propriété d’éclairer le monde et de souligner encore une fois le rôle primordial de la femme juive(2), y compris quand : “ Je voilerai(3) Ma Face, ce jour-là ”(4). Dans une telle situation, une femme, par ses actions, peut accomplir de fabuleuses et grandioses réalisations. C’est une évidence.  Avec ma bénédiction pour donner, très prochainement, de bonnes nouvelles de tout cela et pour que vous ayez un joyeux Pourim,  N. B. : Je vous joins ma participation symbolique aux activités de votre groupement, afin que vous connaissiez la réussite.   
Notes 
(1) Qu’il ne disparaisse pas du fait de la cessation de ses activités. 
(2) Puisque le miracle de Pourim fut obtenu par l’intermédiaire de la reine Esther. 
(3) Haster, de la même étymologie que Esther. 
(4) Pendant l’obscurité de l’exil.     

*** 
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Mazal Tov à notre ami  

Chalia’h du Rabbi Roi Machia’h à Paris Rav David Tordjman Guéoula immédiate, réussite dans tous les sujets Etudes, Farbrengen, Mivtsaïm,  qu’il conduise tous ses talmidim en cette année 5770 au dévoilement de la délivrance véritable et complète  ainsi que du Rabbi, Roi Machia’h !     

*** 
     Dire le psaume 20 pour la Refoua Chelema de : Haïm Henri Ben Julia, Ruth Bat Sarah, Aharon Ben Rivka, Anna Bat Kemissa, Mercedès Sarah Bat Fifine, Gabriel ben Mercedès-Sarah, Menou'ha Ra'hel Bat Sarah, Fernande Bat Penina, Maurice Ben Esther, ‘Haya Mouchka Bat Esther Valérie, Ra’hel Bat ‘Hannah, Michael Yossef Ben Mercedès Sarah,   Moché Ben Fifine, Sarah Rina Bat Ruth, Barou’h Ben Dounia,  Lola Sarah Bat Sim’ha, Menaché ‘Haïm Ben Choulamit Toufa’ha, Avraham Moché Ben Myriam Tova, Esther Valérie Bat Jocelyne Zaïza  
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* * * 

 
 

  
le site qui vous fait vivre la Guéoula,  
la délivrance véritable et complète… 

 

*** 
 
 

Pour la publicité, veuillez nous contacter   
au : 06.60.91.08.53 

ou en Israël au 054-2059730 
 

On se voit tout de suite au Beit HaMikdach… Ye’hi HaMele’h ! 


